LE JEU DE MOTS





I. REMARQUES PRELIMINAIRES





1. Divers





Dans cette préparation, les questions principales à poser aux élèves sont en italique et en caractère gras.





Avant de commencer la leçon stricto sensu, il convient de  :





- Distribuer les feuilles (annexes 1 à 5) et insister sur la nécessité de prendre des notes au vol


- Donner le déroulement de la séance ainsi que l'objectif principal de la leçon





2. Projet didactique





	2.1. Public visé





Cette heure de cours est destinée à une classe de 5e année de l'enseignement secondaire général.





	2.2.  Sujet de la leçon


	


Cette leçon portera sur l'analyse de quelques procédés et réflexions générales du jeu de mots.





	2.3.  Objectifs de la leçon





- Amener les élèves à une prise de conscience de la difficulté de la définition même du jeu de mots.


- Définir  avec eux quelques procédés relatifs aux jeux de mots et procéder à un repérage dans un corpus.


- Découvrir deux mouvements littéraires dont une forme de jeu de mots fut le leitmotiv.





La leçon aura pour objectif de sensibiliser les élèves, d'une part, à la diversité des procédés sous-jacents au jeu de mots, d'autre part, à l'hétérogénéité des groupes littéraires dans lesquels certains jeux de mots sont exploités (Salons littéraires et Oulipo).  Ils pourront par la suite s'exercer eux-mêmes à la création de jeux de mots.





2.4. Méthodologie





	Nous tenterons d'emblée de démarrer le cours sur base des observations des élèves incitées par le corpus et les définitions. Les consignes précises concernant le corpus de jeu de mots qui leur sera donné permettront d'organiser au mieux leurs réflexions. 


	Ensuite, nous tenterons d'apporter une définition et une typologie de base au jeu de mots


	Puis, la classe, divisée en plusieurs groupes, recevra des productions de groupes littéraires. Il s'agira après un travail en sous-groupes de présenter aux autres groupes la façon dont ces groupes ont usé des jeux de mots. Nous illustrerons ensuite les joutes des salons du XVIIIe en visualisant un extrait du film Ridicule de Fabrice Leconte.  


	Enfin, s'il reste du temps avant la fin de l'heure, un exercice de création leur sera demandé afin qu'ils puissent s'essayer au jeu de mots, en découvrir le plaisir, mais aussi les limites.





	


II. DEROULEMENT DE LA LECON





0. Introduction (ZDP) (8h35 – 8h38)





-Qu'est-ce qu'un jeu de mots? 


-Pouvez-vous citer des jeux de mots (issus des publicités, de textes d'auteurs, de chanteurs,...)?  





Nous écrivons ces questions au tableau.





1. Corpus et définitions de quelques jeu de mots ( 8h38 – 8h50)





-Par groupes de deux, vous lisez le corpus et essayez d'associer à ces jeux de mots la définition adéquate. (Vous disposez d'un peu moins de 10 minutes).





Suit une mise en commun. Nous insistons sur les définitions qui n'ont pas été illustrées dans le corpus en  demandant aux élèves d'imaginer des exemples, ou de proposer ceux qu'ils connaissent. Nous en  profitons pour toucher un mot très bref sur les auteurs Vian, Gary, Desproges, Allais,... amateurs, chacun à leur façon, des jeux de mots. 


Nous faisons remarquer également que les onomatopées ne sont pas toujours universelles, mais souvent propres à chaque langue. 





2. Les définitions du jeu de mots et réflexions générales (8h50- 9h05) 





-Après avoir aperçu cette liste non exhaustive, avez-vous une idée plus précise de ce qu'est un jeu de mot? 


-Quelle est leur utilité?


-Ont-ils tous la même valeur ou la même difficulté? Produisent-ils tous le même effet?   


-Quels critères vous semblent pertinents pour définir et classer les différents types?





Nous écrivons de nouveau ces questions au tableau.


Sur base des réflexions des étudiants, nous rendons compte de la difficulté d'apporter une définition  à un domaine aussi vaste et complexe que celui du jeu de mots. Nous citons à ce propos le travail qui nous a aidée à construire le point deux : VITTOZ CANUTO, M.-B., Si vous avez votre jeu de mots à dire, Nizet, Paris, 1983, pp. 23-30. 








		2.1.  Problèmes de définitions





	Le Littré propose cette définition : « Nom générique de toutes les phrases où l'on abuse de la ressemblance du son et des mots ». Le Robert donne cette autre définition :« Allusion plaisante fondée sur l'équivoque de mots qui ont une ressemblance phonétique mais qui contrastent par le sens ». 





	Quant aux chercheurs qui se sont penchés sur le problème, ils ont tous insisté sur l'ambiguïté du phénomène : A. Gervais, P. Guiraud, T. Todorov, F.J. Hausmann. Les réflexions et définitions pullulent, sans que les chercheurs puissent trouver un consensus valable sur la question. Ces difficultés sont concomitantes de l'ambiguïté même du terme jeu. 





		2.2. jeu et règle





	Dans le terme jeu en français, il est déjà à noter un double réseau de signification : d'une part l'élément règle/contrainte et d'autre part, l'élément gratuité/ divertissement  qui ne sont pas obligatoirement contradictoires. Ces deux orientations correspondent à la distinction qu'établit Winnicott entre game et play. Dans le jeu de mot, il y a à la fois gratuité et contrainte. Vittoz  Canuto distingue à cet effet différents types de jeu de mots qui coïncident avec cette distinction règle/ contrainte :





Les jeux de mots littéraires, ceux d'Allais (cf. corpus) ou des Oulipistes, par exemple, qui se sont créés à partir d'une règle chaque fois diverse.


Les jeux de mots enfantins purement gratuits de type verbo-moteur ou verbo-perceptif


Les jeux de mots des adultes qui surgissent au milieu d'une conversation de façon spontanée sur la base d'associations sémantiques ou phonétiques


Les jeux de mots publicitaires ou journalistiques répondant à une règle bien précise de la part du rédacteur du message. (contrainte forte car le concepteur construit son jeu de mot à partir d'une marque ou d'un événement bien précis). N.B. Evoquer quelques titres qui ont fairt la une du Soir.





2.3. Caractéristiques du jeu de mots (mécanismes qui le déclenchent)





- Brièveté : Même s'il arrive que le jeu de mots fonctionne dans un énoncé plus long où tous les éléments sont indispensables pour le décodage, quantativement, la grande majorité de nos jeux de mots sont très brefs.





- Importance du signifiant : Même si aucun phénomène linguistique ne fonctionne séparément de l'un des deux aspects du signe (sé/sa), tout jeu de mot fait prendre conscience au décodeur de l'aspect signifiant d'un mot donné. L'important est une perception différente du signifiant, une valorisation qui crée un lien avec le signifié.





-Présence d'une anomalie : Tout jeu de mots est un écart avec la norme. L'écart apparaît inattendu ou non cohérent par rapport au contexte. C'est cet écart qui nous fait rapprocher jeu de mots et figures rhétoriques.





		2.4. Le « plaisir » du jeu de mots





	Le jeu de mots opère un déclic dans l'inconscient du récepteur : ce moment magique est immédiatement exploité pour mieux fixer un certain nom de produit ou pour faire n clin d’?il au lecteur. 








3. Le jeu de mots comme leitmotiv des salons  littéraires et de l'Oulipo (9h 05 – 9 h 20) 





		3.1. Les bouts-rimés des salons littéraires





	Extrait du film Ridicule de Patrice Leconte. La scène se passe dans un salon littéraire au XVIIIe siècle. Deux personnages, un abbé de la cour et un comte de province doivent chacun composer des bouts rimés. La production la plus appréciée du public fera de son auteur un éminent représentant du bel esprit de l'époque, et verra ainsi s'octroyer des privilèges à la cour. (cf. annexe  4)


N.B. Faire noter aux élèves que de tels jeux sont encore à l'usage dans le milieu des rappeurs américains (cf. 8miles).





N.B. Si les élèves n'ont aucune connaissance des salons littéraire, donner quelques jalons, évoquer les noms de La Fayette, de l'Hôtel de Rambouillet, de Staël, de Graffigny, Scudéry, ...








		3.2. L'Oulipo





	Acronyme d'Ouvroir de LIttérature Potentielle. Association fondée en 1960 par l'écrivain et poète Raymond Queneau et le mathématicien François le Lyonnais. Association qui comprend des écrivains aussi célèbres que Italo Calvino ou Georges Perrec, mais aussi des personnalités ayant une double compétence comme les mathématiciens et écrivains Claude Berge (théorie des graphes). Considérant que les contraintes formelles sont un puissant stimulant pour l'imagination, l'Oulipo s'est  fixé plusieurs objectifs :


	- Un courant synthétique chargé d'imaginer et d'expérimenter des contraintes littéraires 	nouvelles.


	- Un courant analytique chargé de rechercher les plagiaires par anticipation. Plus clairement 	le but est d'étudier les oeuvres du passé à la lumière des nouveaux moyens créés par le 	courant synthétique. Ce mouvement a en effet des ancêtres, en particulier les Grands 	rhétoriqueurs du début de la renaissance ( fin du XVI e siècle). Ils ont en effet expérimenté 	beaucoup de possibilités de la langue : jeux de mots, techniques lettristes et contraintes 	oulipiennes avant la lettre, par exemple, des poèmes mot-croisés pouvant se lire dans tous 	les sens. 





		3.3. Exemples 





	La classe est divisée en deux : la première moitié reçoit un sonnet composé par Molière avec les rimes que lui fournit le prince de Condé, et l'autre moitié reçoit la contrainte du mois tirée du site officiel de l'Oulipo. Durant 3-4 minutes, par groupes  de deux, les élèves discutent du type de jeu de mots dont il s'agit et de son efficacité, sa difficulté. 


La consigne est la suivante :


 


Lisez le texte en annexe 5, identifiez le type de jeu de mot dont il s'agit. 


Donner un avis sur sa difficulté, son but, ses effets sur vous.





Ensuite, nous mettons en commun : la première moitié des élèves fait part de ses observations à l'autre moitié qui n'a pas encore découvert le texte de celle-ci, et vice-versa. 








4. Propositions d'activités





	Si le cas échéant, nous avions sous-estimé le temps de la préparation et qu'il nous restait quelques minutes avant la fin de la séance, voici une proposition d'exercices susceptibles de renforcer la compréhension et l'intérêt du détournement ludique du langage :





	- Á la manière des surréalistes, proposer un cadavre exquis à réaliser en groupes de 4,


	- Fournir une kyrielle de magazines où les élèves pourraient découper les titres qui illustrent 	des jeux de mots vus au début du cours,


		- Ou encore : leur demander d'inventer des jeux de mots oulipiens (écrire un texte sans la 		voyelle e, ...).














JEU DE MOTS : DEFINITIONS, REFLEXIONS ET EXEMPLES (annexe 1)











1. A bâtons rompus : exemples de jeux de mots 








2. Les définitions du jeu de mots et réflexions générales








	2.1. Problèmes de définitions 








	2.2. Jeu et règle





	Quatre types de jeu de mots








	2.3. Caractéristiques du jeu de mots (mécanismes qui le déclenchent)





	-Brièveté


	-Importance du signifiant


	-Présence d'une anomalie








	2.4. Le « plaisir » du jeu de mots








3. Le jeu de mots comme leitmotiv des Salons littéraires et de l'Oulipo








	3.1. Les bouts-rimés des Salons littéraires





	Extrait du film Ridicule de F. Leconte.








	3.2. L'Oulipo








	3.3. Exemples
































CORPUS DE JEUX DE MOTS (annexe 2)





? Par le bois du Djinn, où s'entasse de l'effroi, parle! Bois du gin.... ou cent tasses de lait froid, Alphonse Allais





? Les chaussettes de l'archiduchesse sont-elles sèches? Archi-sèches.





? Tous les matins, il saute son petit-déjeuner et la concierge, Pierre Desproges





? Demandez nos exquis mots!





? Glisser dans la piscine et Pisser dans la glycine la glycine





? Goldochirac 





? FIAT : Fainéant Italien Au Travail, PTT : Petit Travail Tranquille





? Elu par cette crapule 





? Boris Vian et Bison Ravi, Romain Gary et 





? ... Cheval de course, course à pied, pied de cochon, ...





? Portez ce vieux whisky au juge blond qui fume





? Un acrostiche a été découvert dans une pièce de Pierre Corneille : Horace (acte II, scène 3) :


S'attacher au combat contre un autre soi-même,�Attaquer un parti qui prend pour défenseur�Le frère d'une femme et l'amant d'une s?ur?,�Et rompant tous ces n?uds, s'armer pour la patrie�Contre un sang qu'on voudrait racheter de sa vie,�Une telle vertu n'appartenait qu'à nous ;�L'éclat de son grand nom lui fait peu de jaloux,





N.B. Il n'est pas possible de déterminer avec certitude si ce message est volontaire ou non de la part du dramaturge, le fait que le numéro du vers à partir duquel il est observable soit uniforme tendant cependant à prouver son intentionnalité. Si toutefois ce n'était pas le cas, on pourrait parler de kakemphaton.


 


? 


Mon premier est un assassin, 


Mon second est un assassin, 


Mon troisième ne rit pas jaune, 


Mon quatrième regarde, 


Mon tout est le plus célèbre auteur de charades à tiroirs. 


Solution: mon premier est Vic car Vic tue Aille (Victuailles), mon second est Tor car Tor tue (Tortue), mon troisième est Hu car Hu rit noir (Urinoir), mon quatrième est Go car Go guette (Goguette), et mon tout est Victor Hugo (Vic-Tor-Hu-Go).





? 


Aimons et admirons�
le chancelier Hitler !�
�
L'Éternelle Angleterre�
est indigne de vivre.�
�
Maudissons, écrasons�
le peuple d'outremer�
�
Le nazi sur la terre�
sera seul à survivre.�
�
Soyons donc le soutien�
du führer allemand�
�
De ces navigateurs�
la race soit maudite.�
�
À eux seuls appartient�
ce juste châtiment�
�
La palme du vainqueur�
répond au vrai mérite.�
�



? Qui va à la chasse prend sa place





? Rose Sélavy et moi esquivons les ecchymoses des esquimaux aux mots exquis, Marcel Duchamp.  


DEFINITION  DE QUELQUES JEUX DE MOTS (annexe 3)





?Acrostiche : poème ou strophe dans lequel les initiales de chaque vers, lues dans le sens vertical, composent un vers ou un mot-clé





?Allographe : suite de lettres qui n'a de sens que si celles-ci sont prononcées l'une après l'autre





?Anacyclique : mot pouvant être lu de droite à gauche, mais ayant un sens différent selon qu'il est lu à droite ou à gauche





?Anagramme : permutation des lettres qui forment un nouveau mot





?Antonomase : nom propre utilisé comme un lieu commun 





?Calembour : jeu de mots basé sur l'homonymie ou la polysémie





?Charade à tiroirs : chaque définition est détournée par un jeu de mots.





?Contrepétrie : art de décaler les sons





?Faux proverbe





?Mot-valise : mot imaginaire formé à partir de deux mots





?Néologisme :  emploi d'un mot nouveau (soit créé, soit obtenu par dérivation, composition, troncation, siglaison, emprunt, etc.  ou emploi d'un mot, d'une expression préexistants dans un sens nouveau.





?Onomatopée : création de mot suggérant ou prétendant suggérer par imitation phonétique la chose dénommée.





?Oxymore : alliance de mots contradictoires





?Palindrome : mot ou phrase qui peut être lu indifféremment de droite à gauche et de gauche à droite en conservant le même sens. 





?Pangramme : phrase comportant toutes les phrases de l'alphabet





?Paronomase : association de deux expressions par ressemblance sonore





?Poèmes ou vers holorime : poèmes ou vers se prononçant de la même façon





?Rétro-acronymie : détournement de sigles connus





?Shiritori : suite de mots où chaque syllabe terminant le mot constituera la première syllabe du mot suivant





?Trompe-l'oreille : phrase difficile à comprendre





?Vers brisés : vers poétiques qui cachent un texte (texte gigogne). Pour découvrir le sens caché de ces vers, il faut diviser le poème en deux colonnes, et lire d'abord la colonne de gauche puis la colonne de droite.





?Virelangue : phrase difficile à prononcer





?Zeugma : construction qui consiste à ne pas énoncer de nouveau, quand l'esprit peut les rétablir aisément, un mot ou un groupe de mots déjà exprimés dans une proposition immédiatement voisine. 


























Ridicule de Fabrice Leconte (annexe 4)








	Retranscription de l'alexandrin et de l'octosyllabe créés respectivement par  l'abbé et le comte dans le salon littéraire, à l'occasion d'un « combat » de bouts rimés. 





Annoncez! 








?Les bouts rimés « attribués » à l'abbé sont les suivants : 


Eucharistie et Envi, Soins et Point.





Je comptais en ces lieux voir le Roi à l'envi,


L'entendre, lui parler et m'instruire par ses soins, 


Mais c'est comme Jésus en son Eucharistie, 


On le mange, on le boit, mais on ne le voit point!











?Les bouts rimés attribués au comte sont les suivants :


Eté et Santé, Conduite et Suite.





Toujours fidèle à sa conduite,


L'Abbé, sans nuire à sa santé,


Peut faire deux mot d'esprit de suite :


L'un en hiver, l'autre en été!



















































































Bouts-rimés de Molière et 


la contrainte du mois des Oulipiens (annexe 5)








	1. Bouts- rimés commandés sur le bel-air





	Que vous m'embarrassez avec votre grenouille


	Qui traîne à ses talons le doux mots d'Hypocras!


	Je hais des bouts-rimés le puéril fatras


	Et tiens qu'il vaudrait mieux filer une quenouille.





	La gloire du bel-air n'a rien qui me chatouille ;


	Vous m'assommez l'esprit avec un gros plâtras ;


	Et je tiens heureux ceux qui sont morts à Coutras,


	Voyant tout le papier qu'en sonnets on barbouille.





	M'accable derechef la haine du cagot,


	Plus méchant mille fois que n'est un vieux magot,


	Plutôt qu'un bout rimé me fasse entrer en danse!





	Je vous le chante clair, comme un chardonneret ;


	Au bout de l'univers je fuis dans une manse.


	Adieu, grand Prince, adieu ; tenez-vous guilleret.














2. « La contrainte du mois de l'Oulipo :  Belle absente 


	


	« Poème composé en l’honneur d’une personne d’un sexe ou de l’autre. Le poème comporte autant de vers que les lettres du nom de la (ou du) destinataire (comme dans l’acrostiche). L’on s’interdit d’utiliser dans le premier vers la première lettre du nom, dans le deuxième vers la deuxième lettre, et ainsi de suite. Toutes les autres lettres doivent au contraire être présentes ». 


								Site officiel de l'Oulipo :  www.oulipo.net
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